
Volland Paul Ambroise. Baron d’Empire. Maire de Montanges de 1842 à 1847. 

Né à Matafelon le 17 décembre 1768, fils de Claude François Volland, 

notaire royal, avocat, juge d’appel du comté de Montréal et de Marianne 

Allombert son épouse. 

 

Paul Ambroise fait des études de droit puis est nommé au Parlement de 

Dijon en compagnie de son compatriote, l’illustre Joubert. En 1790, la 

coalition des puissances étrangères qui menaçait la liberté de la France lui 

fait quitter le barreau et il s’engage dans un bataillon de volontaires pour 

l’armée du Rhin en compagnie de son ami Joubert. Il devint sergent major, 

entra dans l’intendance militaire et parcourut cette carrière en y laissant 

une belle réputation d’intégrité. Il revint pauvre, lui qui avait remué des 

fortunes, non sans avoir été élevé baron d’empire par 

Napoléon.  

 

On prête à l’empereur un jeu de mots qui a le mérite 

d’être assez piquant, mais qui a le tort de mettre en 

cause un homme d’une probité aussi incontestable que 

celle de Monsieur Volland. Dans un salon des Tuileries, 

l’empereur s’approchant de notre intendant lui adresse 

la parole : 

« Votre état, votre nom ? » 

« Intendant, sire, Volland. » 

« Joli nom pour un intendant. » 

« Je vous ferai observer sire, que mon nom s’écrit avec 

deux L. »  

« Raison de plus pour mieux voler ! » Répliqua 

l’empereur en souriant … 
 

 

 



22 décembre 1807 : Eugène Napoléon demande la légion d’honneur pour le Baron Volland. 
 

Ses décorations : 

Milan le 23 décembre 1807 : 

Le vice connétable soumet à sa majesté un projet de décret pour nommer Mr Volland, commissaire de guerre de 1° classe, membre de la légion 

d’honneur.Ce fonctionnaire est un des plus anciens du corps ; il a été constamment employé aux armées ; il exerce depuis deux ans les fonctions 

d’ordonnateur divisionnaire à l’armée d’Italie ; Ses principes de dévouement et d’honnêteté le rendent digne des bontés de votre majesté. Si elle juge 

convenable d’approuver cette proposition je la prie de signer le projet de décret. 

 

17 juillet 1809 : Chevalier de la légion d’honneur. 

 

20 août 1824 : Commandeur de la légion d’honneur. 

 

1831 : Grand officier de la légion d’honneur. 

 

1831 : Intendant militaire de l’hôtel des Invalides à Paris. 
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Août 1830 : Nomination. 
 

 
 

 

A sa retraite il rejoint en compagnie de son épouse le village de 

Montanges. 
 

Cousin de la famille Delaville, à son retour de campagne il se fixe dans la maison 

familiale de sa sœur à Montanges où il vécut de sa pension de retraite.  

 

C’est depuis cette installation que cette maison s’appelle le Château. 

 

Il exerça les fonctions de maire du 21.11. 1842 à 1847, où il part 

pour l’Algérie vivre chez un de ses neveux. Il décéda à Kouba près 

d’Alger en novembre 1849.. 
 

Avant son départ de Montanges il avait apposé une plaque de marbre 

au dessus de la porte d’entrée du château qui mentionnait :  

« J’ai trouvé le port, adieu fortune et espoir, vous m’avez diverti, 

divertissez maintenant les autres ! ». 


